
Jonas Mekas, de retour en Lituanie

Description

Le centre des arts visuels Jonas Mekas vient dâ??ouvrir ses portes Ã  Vilnius le 4 novembre 
dernier. Un Ã©vÃ©nement qui marque le retour du poÃ¨te et cinÃ©aste, pionnier du cinÃ©ma 
expÃ©rimental, dans son pays natal. La galerie coincÃ©e entre des boutiques de luxe et une 
prison construite Ã  lâ??Ã©poque tsariste propose sa toute premiÃ¨re exposition:Â L’avant-
garde, du Futurisme Ã  Fluxus. On y trouve la collectionÂ FluxusÂ appartenant Ã  Jonas Mekas 
et acquise par la ville de Vilnius, des photogrammes tirÃ©s de ses films et une salle de 
projection.

Un Ã©ternel chapeau noir sur une silhouette frÃªle, une camÃ©ra Ã  la
main, Jonas Mekas, presque 85 ans, ne sâ??en sÃ©pare jamais.
Pionnier du cinÃ©ma expÃ©rimental, le cinÃ©aste prÃ©fÃ¨re pourtant
se dÃ©finir comme un simple paysan de la rÃ©gion de Birzai dans le
nord de la Lituanie dont il est originaire. Jonas Mekas est arrivÃ© Ã 
New York en 1949. RÃ©sistant Ã  lâ??occupation nazie, il prÃ©fÃ¨re
fuir, dâ??autant plus que les SoviÃ©tiques approchent. Un exil qui sera
dÃ©finitif. En Allemagne, il connaÃ®t les camps de personnes
dÃ©placÃ©es, Ã©tudie un temps Ã  lâ??universitÃ© de Mayence, avant de partir vers lâ??AmÃ©rique
avec son frÃ¨re. A peine arrivÃ©, il sâ??achÃ¨te une camÃ©ra Bolex avec ses premiers salaires.
Depuis, il filme tout, sa vie, son quartier, sa famille, ses amis, ses excursions, les cours de cinÃ©ma
quâ??il donne aux enfants Kennedy, son premier retour en Lituanie en 1995 ou encore son entrevue
avec le PrÃ©sident Adamkus.

Mekas, lâ??inventeur

Jonas Mekas a rÃ©volutionnÃ© le monde cinÃ©matographique. Il a inventÃ© le journal filmÃ©,
Â«aujourdâ??hui si bien utilisÃ© dans les blogs vidÃ©osÂ», note Kristijonas Kucinskas, directeur du
Centre des arts visuels. Dans deux de ses oeuvres maÃ®tresses,Â WaldenÂ (1969) etÂ Lost, Lost, 
LostÂ (1976), il filme le quotidien, ses amis et la nostalgie dâ??un homme qui a dÃ» sâ??exiler. Le
cinÃ©ma sâ??y transforme en poÃ©sie. Avec son frÃ¨re Adolfas, Ã©galement cinÃ©aste, Jonas
Mekas a crÃ©Ã© la revueÂ Film Culture, une revue de critique de films. Mais Mekas reste surtout la
personne qui a fondÃ© lâ??Anthology Film Archive en 1970 Ã  New York. Dans cette immense
cinÃ©mathÃ¨que, il conserve toute la production underground et indÃ©pendante quâ??il estime devoir
Ãªtre gardÃ©e. Â«Son contenu est unique au monde. Tous ces cinÃ©astes ont trouvÃ© lÃ  leur 
maisonÂ», explique Jurga, organisatrice de festivals de films en Lituanie qui y a travaillÃ© pendant huit
mois. Â«Ces auteurs nâ??ont jamais Ã©tÃ© aidÃ©s pour mener Ã  bien ce travail, Jonas Mekas lui 
non plusÂ».
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De retour en Lituanie

Â«On parle beaucoup deÂ Fluxus, de Mekas, de lâ??avant-garde, mais jusquâ??Ã  prÃ©sent, il 
nâ??existait aucun endroit oÃ¹ il Ã©tait possible de regarder ces filmsÂ», note Saulius Zukas,
lâ??Ã©diteur de Jonas Mekas. La question de la nÃ©cessitÃ© de lâ??existence dâ??un tel centre en
Lituanie ne se pose mÃªme pas. Dix annÃ©es d’efforts ont Ã©tÃ© nÃ©cessaires pour enfin pouvoir
rendre hommage Ã  ce cinÃ©aste hors pair. Jonas Mekas a dÃ©cidÃ© de tout offrir Ã  ce centre
financÃ© par des fonds privÃ©s: sa bibliothÃ¨que de 12.000 livres, ses manuscrits, sa correspondance
et ses films. Les films du cinÃ©aste lituanien seront montrÃ©s dans la salle de projection du centre
des arts visuels Jonas Mekas.Â Zefiro TornaÂ consacrÃ© Ã  Jurgis Maciunas, fondateur du
mouvementÂ Fluxus, est le premier film quâ??on peut y regarder aujourdâ??hui. A lâ??occasion de
lâ??inauguration du centre, Jonas Mekas a Ã©galement apportÃ© dix Å?uvres cinÃ©matographiques
ayant selon lui influencÃ© la production avant-garde, comme, par exemple, ceux de Luis Bunuel,
Salavador Dali ou Fernand LÃ©ger. La municipalitÃ© de Vilnius fondatrice de ce centre, financÃ© par
le privÃ© pour son fonctionnement, a tout de mÃªme fait lâ??acquisition de la collectionÂ Fluxus, qui
appartenait Ã  Mekas, pour 5 millions de dollars. Ce centre permettra aussi aux Lituaniens de
dÃ©couvrir une autre forme de cinÃ©ma, note le directeur de l’Ã©tablissement se rÃ©fÃ©rant au
passÃ© du pays: Â«Lâ??Ã©poque soviÃ©tique a laissÃ© de longues pages blanches dans 
lâ??histoire culturelle et le pays est actuellement marquÃ© par le dÃ©ferlement de la production 
cinÃ©matographique hollywoodienneÂ». Car, si Jonas Mekas est connu Ã  New York pour
lâ??Anthology, Ã  Paris pour ses films, Ã  Vilnius, il lâ??est pour sa poÃ©sie, publiÃ©e dÃ¨s
lâ??Ã©poque soviÃ©tique. Â«Une poÃ©sie diffÃ©rente, simple, comprÃ©hensible, et pour cette 
raison, apprÃ©ciÃ©eÂ», explique son Ã©diteur. Lors de sa visite en Lituanie Ã  lâ??occasion de
lâ??inauguration du centre, Jonas Mekas a dâ??ailleurs prÃ©sentÃ© son nouveau recueilÂ Mots et 
lettresÂ (Zodziai ir raides) publiÃ© cet automne.

Fluxus

A la faveur de la toute premiÃ¨re exposition intitulÃ©eÂ Lâ??avant-garde, du futurisme Ã  Fluxus, on
peut ainsi voir les photogrammes[1] de Jonas Mekas oÃ¹ se cÃ´toient ses amis Andy Wharol, Jackie
Kennedy, John Lennon ou encore ses enfants. On y voit aussi lesÂ ready-made[2] deÂ Fluxus, incitant
par exemple Ã  ne pas fumer ou Ã  jouer au football avec des Ã©chasses ainsi que les documents de
la fondation de la premiÃ¨re coopÃ©rative dâ??artistes dans SoHo Ã  New York. Fluxus est
indissociable de Jonas Mekas. Ce mouvement iconoclaste a Ã©tÃ© crÃ©Ã© au dÃ©but des annÃ©es
1960 par George Maciunas (ou Jurgis Maciunas)[3], Ã©galement dâ??origine lituanienne, diplÃ´mÃ©
en architecture. Le motÂ fluxusÂ vient du langage mÃ©dical et dÃ©signe quelque chose
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sâ??Ã©coulant. Il est choisi par Maciunas pour dÃ©finir ce mouvement qui veut abolir les frontiÃ¨res
entre lâ??art et la vie. Chaque homme est un artiste, et chaque situation quotidienne peut Ãªtre
considÃ©rÃ©e comme une Å?uvre dâ??art. Comme le dit lâ??artiste Ben Vautier, ami de Maciunas et
Mekas,Â Fluxus, câ??est Â«lâ??importance de la non-importanceÂ». Le mouvement est influencÃ©
par le dadaÃ¯sme, la philosophie, la musique de John Cage. De nombreuses personnalitÃ©s y
adhÃ¨rent, comme Yoko Ono. Les Â«Å?uvresÂ» peuvent Ãªtre des concerts de musique
contemporaine. Par exemple, le bruit des spectateurs extirpant de leur papier les bonbons qui leur ont
Ã©tÃ© distribuÃ©s devient musique. George Maciunas passe aussi Ã  lâ??art graphique, rÃ©alise
desÂ ready-made. Il crÃ©Ã© sa premiÃ¨re coopÃ©rative dâ??artistes au 80, Wooster street, dans
SoHo. Zone riche en usines abandonnÃ©es, lâ??immobilier y est alors bon marchÃ©. Le succÃ¨s est
immense, et SoHo devient le quartier dâ??artistes Ã  la mode que lâ??on connaÃ®t aujourdâ??hui.
Mekas a tout de suite adhÃ©rÃ© au mouvementÂ FluxusÂ et a accompagnÃ© Maciunas tout au long
de sa vie jusquâ??Ã  son dÃ©cÃ¨s, en mai 1978, dâ??un cancer[4].

PolÃ©mique

A peine ouvert, le centre des arts visuels Jonas Mekas est dÃ©jÃ  dans la tourmente. HÃ©bergÃ© par
un grand complexe de boutiques de luxe, il devrait Ãªtre transfÃ©rÃ© dans les prochaines annÃ©es
au sein dâ??une filiale Guggenheim qui serait construite Ã  Vilnius. Des reprÃ©sentants de la
fondation Guggenheim, mais aussi du musÃ©e de lâ??Ermitage de Saint-PÃ©tersbourg, Ã©taient
prÃ©sents lors de lâ??inauguration du centre. Pourtant la nouvelle Ã©quipe en poste depuis le
printemps 2007 Ã  la tÃªte de la municipalitÃ© de Vilnius remet en cause le projet: cette filiale du
musÃ©e Guggenheim est un gouffre financier pour la ville qui devra sâ??engager Ã  construire le
bÃ¢timent en lui-mÃªme et Ã  payer pour lâ??utilisation de la marque Guggenheim, alors que Vilnius a
besoin de voir ses immeubles, ses hÃ´pitaux et ses jardins dâ??enfants rÃ©novÃ©s, a expliquÃ© en
substance Algirdas Paleckis, adjoint au maire dÃ©lÃ©guÃ© Ã  la culture.

@Marielle VItureau

La dÃ©cision prise par lâ??Ã©quipe prÃ©cÃ©dente dâ??acquÃ©rir pour 5 millions de dollars la
collectionÂ FluxusÂ appartenant Ã  Jonas Mekas va faire Ã©galement lâ??objet dâ??une enquÃªte. 5
millions de dollars nâ??est-ce pas trop cher payÃ©? Jonas Mekas a rÃ©cemment rÃ©pondu aux
interrogations de la mairie de Vilnius dans une lettre publiÃ©e surÂ Delfi, un site Internet lituanien
dâ??informations[5]. Â«Il est intÃ©ressant de constater que certains hommes politiques et la presse 
qui leur est favorable utilisent les moyens les plus bas pour gagner des voix. Au lieu dâ??exprimer leur 
satisfaction de voir que Jurgis Maciunas est enfin rentrÃ© en Lituanie [â?¦], ils cherchent 
dÃ©sespÃ©rÃ©ment la boue et y pataugent avec un contentement porcin. Mais câ??est bien Jurgis 
qui rira le dernierÂ», Ã©crit entre autres Jonas Mekas. Il donne aussi lâ??explication de lâ??origine de
sa collectionÂ Fluxus, elle aussi remise en question. Nonobstant, Jonas Mekas a acceptÃ© dâ??Ãªtre
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lâ??ambassadeur Ã  lâ??Ã©tranger de Vilnius, capitale culturelle europÃ©enne en 2009.

Reconnaissance tardive

Â«Les petites nations renoncent rapidement Ã  leurs compatriotesÂ», a souvent rÃ©pÃ©tÃ© Mekas.
Or Le prÃ©sident vient de lui accorder la citoyennetÃ© lituanienne par dÃ©cret exceptionnel. Une
reconnaissance tardive du travail de cet homme qui a toujours dit que Â«la culture [Ã©tait] son
paysÂ», mais qui nâ??a pourtant jamais oubliÃ© la Lituanie. Â«Câ??est un petit pays qui a une petite 
langue. Il lui faut donc une Ã©pine dorsale. Seulement deux de ses artistes dâ??avant-garde, Mekas 
et Maciunas, sont de renommÃ©e mondiale. Câ??est une graine qui a poussÃ©, il est donc 
intÃ©ressant de replanter la graine dans sa terreÂ», souligne lâ??artiste Ben Vautier, ami de Mekas
depuis 1963, date du premier festival Fluxus en France, Ã  Nice.

Pour Jonas Mekas, ce nouveau centre des arts visuels doit Ãªtre Â«un lieu artistique vivantÂ», un lieu
consacrÃ© Ã  toutes les avant-gardes passÃ©es et Ã  venir, et donc aux nouvelles formes dâ??art,
multimÃ©dia en particulier. Des techniques que Jonas Mekas maÃ®trise, puisquâ??il met chaque jour
en ligne sur son site Internet, son cinÃ©-journal[6].

[1] Epreuves photographiques dâ??un film.
[2] Objet manufacturÃ© et dÃ©signÃ© comme objet dâ??art.
[3] Jurgis Maciunas a Ã©tÃ© en classe Ã  Kaunas avec Vytautas Landsbergis, pÃ¨re de la nouvelle
IndÃ©pendance lituanienne. Le musicologue puis homme politique Ã©tait le contactÂ FluxusÂ en
Lituanie et correspondait avec George Maciunas pendant lâ??Ã©poque soviÃ©tique.
[4] Jonas Mekas consacre la sixiÃ¨me lettre de son recueilÂ Lettres de nulle part, publiÃ© aux
Ã©ditions Paris ExpÃ©rimental, Ã  George Maciunas.
[5] http://www.delfi.lt/archive/article.php?id=15236069, en lituanien
[6] www.jonasmekas.com. Site du Centre des arts visuels Jonas Mekas: www.mekas.lt

* Marielle VITUREAU est correspondante de RFI dans les Etats baltes
Du mÃªme auteur, voir aussi : http://www.rfi.fr/culturefr/articles/095/article_58814.asp
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